50 IL’ART ANTIQUE DE LA PERSE.

Dans un pays ol toutes les toitures étaient vottées, il était naturel de réunir

par des arcatures le sommet des pilastres (PI. IX, X, XI). Les pyrées de Nakhche-
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Fig. 38. — Couronnement assyrien, (Place, T, Il1I, Pl 35, fig. 7.)

Roustem (vol. III, PL. V) et les autels assyriens (Fig. 34) qui sont ornés de colonnes

engagées dans les angles, rappelant de trés prés le faux quillage des monuments
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Fig. 39 et 40. — Palais de Firouz-Abdd : Corniche intérieure.

voltés du Fars et ayant la méme origine, comportent également des arceaux dis-
posés comme ceux des murailles de Firouz-Abad.
La forme du couronnement en dent de scie de ces antiques atech-ga (Fig. 34),

la fréquence de son emploi dans le sud de la Perse et les liens de parenté qui relient



